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JEAN  LANaEVIN, 

par  la  grâce  de  Dieu  et  du  St  Siège  Apostolique,   Evêque 
de  St  Germain  de  Rimouski, 

Au  Ctei'gé  séculier  et  régulier  du  diocèse, 
SALUT  ET  BÉNÉDICTION  EN  NOTRE-SEIGNEUK. 

Par  notre  Mandement  de  ce  jour,  Nous  promul- 
guons, Nos  Chers  Collaborateurs,  les  Décrets  du  Six- 
ième Concile  provincial  de  Québec  ;  mais  parmi  ces 
Décrets  il  en  est  plusieurs  qui  concernent  spéciale- 
ment le  Clergé,  et  Nous  désirons  vofls  en  entretenir 
en  particulier. 

I.  Décret  4e.  "De  la  résidence.'^—  Vous  verrez  que 
les  Pères  vous  réfèrent  là-dessus,  non  seulement  au 
Concile  de  Trente,  mais  encore  à  notre  2nd  Concile 
provincial.  Pesez  bien  tous  les  mots  :  "  Perpétua  igt- 
tur  et  personaliter  resideat  in  parœcia  sua,  nisi  aut 
christiana  charitas,  aut  urgeat  nécessitas,  aut  débita 
obedientia,  aut  alla  quaevis  légitima  causa  illum 
abesse  cogant  ;  tune  vero  attente  provideat  ut  ex  absen- 
tia,  quantumvis  brevi,  nullum  detrimentum  patiantur 
parochiani  ;  quod  si,  intra  tempus  absentijr,  compre- 
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hendatur  dies  dominica,  prius  petatur  et  obttneatur 
Episcopi  vel  ejus  Vicarii  Q^neralis  Ucentia,  aut,  si  non 
permittat  urgentia  causse,  in  ip»o  saltem  discessu  mo» 
neatur  Episcopus"  (XV,  5);  remarquez  surtout  les 
expressions  en  italiques: — lo.  C'est  un  devoir  person' 
nel,  dont  n'exempte  pas  la  présence  d'un  vicaire  ou 
d'un  autre  prêtre  ; — 2o.  Il  faut, .  pour  pouvoir  y  man- 
quer,  une  cause  légitime,  et  urgente,  qui  y /orce;— 80. 
Dans  tous  les  cas  d'absence,  il  faut  po\irvoir  à  ce  que 
les  paroissiens  n'en  souffrent  aucun  tort; — 4o.  Si  l'on 
doit  être  absent  un  dimanche,  il  faut  en  avoir  obtenu 
^avance  la  permission,  hormis  que  la  cause  soit  sou- 
daine :  alors  il  faut  avertir  l'Ordinaire,  au  moment 
inême  du  départ.  Que  chacun  s'examine  sur  le  passé, 
et  dispose  sa  conduite  à  l'avenir  sur  ces  saintes  règles. 

II.  Décret  6e.  "Z)e  la  profession  de  foi. "-Le  6e.  Con- 
cile veut,  conformément  au  Concile  de  Trente  et  aux 
Constitutions  pontificales,  que  la  profession  de  foi 
prescrite  par  Pie  IV  et  Pie  ïX  soit  prononcée  par  les 
])ersonnes  suivantes  : 

lo  Tous  ceux  qui  ont  été  pourvus  de  bénéfices 
ecclésiastiques,  dans  le  premier  Synode  diocésain  qui 
se  célèbre. 

2o.  Les  Dignités  et  les  Chanoines,  au  moins  sous 
deux  mois  après  leur  prise  de  possession,  d'abord  entre 
les  mains  de  l'Evêque,  ou  de  son  Vicaire  G-énéral  ou 
Officiai,  puis  devant  le  Chapitre. 

.  3o.  Tous  ceux  qui  reçoivent  des  bénéfices  à  char- 
ge d'âmes,  sous  le  mêmç  délai  après  leur  piise  de  pos- 
«ession,  mais  seulement  entre  les  mains  de  l'Evêquè 
ou  du  Grand- Vicaire. 
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4o.  Un  nouveau  Vicaire-Général . 

.  '  5o.  Ceux  qui  enseignent  dans  les  Séminaires  la 
Théologie,  la  Philosophie,  le  Droit  Canon,  ou  les  Let» 
très, — tous  ceux  qui  reçoivent  le  pouvoir  de  confesser, 
— et  les  vicaires  la  première  fois  qu'ils  sont  nommés. 

Chacun  de  oenx  •  qui  sont  concernés  dans  ce  dé* 
cret,  devra  s'y  conformer  désormais. 

III.  Décret  Te.'  De  la  bonne  vie  des  Clercs. — -Tous 
les  ecclésiastiques  dans  ^es  ordres  sacrés  doivent  por- 
ter habituellement  In  tonsure,  et,  pour  s'en  exempter, 
il  faut  faire  approuver  par  l'Ordinaire  la  raison  que 
Ton  croit  avoir.    -^ 

2o.  En  voyage,  les  Clercs  qui  ne  peuvent  garder 
la  soutane,  doivent  porter  le  collet  romain,  et  un  sur- 
tout noir  qui  descende  en  bas  des  genoux,  et  qui  leH 
fasse  reconnaître  pour  ecclésiastiques. 

,  80.  Il  ne  doivent  pas  soigner  leurs  cheveux,  ni 
porter  la  barbe  comme  les  laïques.  Qu^ls  suivent  en 
cela  la  coutume  de  l'Eglise  Romaine.  Nous  ajoutons  : 
que  leur  coiffure  soit  également  bien  ecclésiastique. 

4o.  Que  les  prêtres  n'oublient  jamais  la  dignité 
suréminente  dont  ils  sont  revêtus,  et  qu'ils  la  respec- 
tent en  eux-mêmes  et  dans  leurs  confrères. 

6o,  Qu'ils  soient  les  uns  pour  les  autres  pleins  de 
prévenance,  de  douceur,  de  modestie  et  de  politesse  ; 
et  qu'ils  s'abstiennent  de  toute  familiarité  malséante, 
surtout  devant  les  laïques  et  les  jeunes  ecclésiastiques. 

60.  Qu'ils  ne  cherchent  pas  à  élever  leur  famille 
audessus  de  sa  condition  native,  et  qu'ils  ne  laissent 
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pas  envahir  leur  presbytère  par  leurs  parents  et  leurs 
alliés.  Ce  sera  pourtant  pour  eux  un  acte  louable 
d'aider  au  besoin  ceux  de  leurs  proches  en  qui  appa- 
raîtront des  marques  d'une  vocation  religieuse  ou 
sacerdotale. 

to.  Qu'ils  tiennent  tout  prêt  leur  testament,  ré- 
digé d'une  façon  digne  de  la  charité  et  de  la  piété  sa- 
cerdotale.— Qu'ils  évitent  de  w^erleur  argent  person- 
nel avec  celui  de  l'Église,  ou  d'autres  dépôts. — Qu'ils 
aient  enfin  un  compte  exact  de  leurs  dettes. 

Nous  n'avons  pas  besoin,  Nos  Chers  Collabora- 
teurs, de  vous  faire,  observer  l'a  propos  et  l'importan- 
ce de  ces  recommandations  :  a'ous  les  comprenez  par- 
faitement. 

IV.  Décret  8e.  "  Des  études  philosophiques." — Vous 
remarquerez  spécialement  le  paragraphe  où  les  Pères 
engagent  les  membres  du  Clergé  à  n'en  céder  à  per- 
sonne même  dans  les  lettres  et  les  sciences  humaines  ; 
mais  de  s'appliquer  surtout  aux  études  théologiques, 
afin  àe  pouvoir  se  livrer  plus  efficacement  à  la  prédi- 
cation de  la  parole  divine  in  doctrina  sana,  et  réfuter 
les  ennemis  de  l'enseignement  catholique. 

A  cette  occasion.  Nous  vous  dirons,  dans  toute 
la  franchise  de  notre  carur,  que  Nous  désirerions 
voir  tous  les  pasteurs  des  umes  se  préparer  avec 
le  plus  grand  soin  à  ce  saint  ministère  de  la  prédica. 
tiun,  et  pratiquer  la  recommandation  de  notre  2nd 
Concile  provincial  :  "  Certum  ordinem  instituant  in  série 

concionum  suarum puta  explicando,   aut  fidei  symho- 

lum,  aut  prœcepta  decalogi,  aut  sacramenta,  juxta  normam 
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Catechismi  Condlii  Tridentini,  ut  veritates  chnatianœ  in 
mentibns  Jidelium  inter  se  cohœreant  et  altius  irtfigantur.'^ 
(XV,  7).  Nous  regardons  même  ce  point  comme  si 
important,  que  Nous  croyons  devoir  l'imposer  à  tous 
comme  une  obligation.  Nous  voulons  donc  et  Nous 
ordonnons  que  tous  les  curés  et  missionnaires  de 
notre  diocèse  qui  n'ont  pas  adopté  cette  forme  suivie 
d'instructions,  commencent  à  s'y  conformer  dès  le 
premier  dimanche  de  mai  prochain,  et  qu'ils  parcou- 
rent ainsi  successivement,  dans  le  cours  de  quatre 
années  au  moins  (sauf  les  plus  grandes  fêtes),  le  Sym- 
bole des  Apôtres,  les  Commandements  de  Dieu  et  de 
l'Eglise,  les  Sacrements  et  la  Prière.  C'est  le  moyen 
d'instruire  solidement  et  complètement  le  peuple. 
Dans  nos  visites  pastorales.  Nous  verrons  comment 
chacun  s'acquitte  de  cette  obligation. 

V.  Décret  9e.  "  Du  for  ecclésiastique  et  des  officiali- 
tés  y — Pour  Nous  conformer  à  ce  décret.  Nous  organi- 
sons comme  suit  notre  Officialité  diocésaine  : 

Officiai — M.  le  Grand- Vicaire  Edm.  Langevin  ; 
Assesseurs, — MM.  les  Chanoines  Desjardins,  Blan- 
chet,  Saucier  et  Audet  ; 

Promoteur, — M.  le  Chanoine  Langis  ; 
Vice-promoteur, — M.  le  Chanoine  Carbonneau  ; 
Chancelier,— Réx.  M.  Couture  ; 
Vice-chancelier, — Rév.  M.  Sylvain  ; 

VI.  Décret  10e.  "  Du  mariage  et  des  causes  ma- 
(rimonialesy — Nous  attirons  votre  attention  spéciale, 
N.  C.  C, — lo.  Sur  le  soin  que  vous  devez  avoir  d'em- 
pêcher, autant  que  vous  le  pourrez,  les  mariages  en- 


tre  proches  parents,  en  vous  y  opposant  dès  le  princi- 
pe ; — 2o.  Sur  la  constatation  de  la  libeiié  des  parties  ; 
— 3o.  Sur  la  peine  qne  vous  devez  prendre  pour  dé- 
couvrir les  empêchements  de  mariage  ; — 4o  Sur  les 
cas  où  vous  devez  absolument  en  référer  à  l'Ordinai- 
re ; — 5o.  Sur  la  permission  ou  l'ordre  de  l'Evêque  à 
avoir  pour  exiger  des  réparations  publiques  de 
ceux  qui  se  seraient  mariés  en  transgressant  scanda- 
leusement les  lois  de  l'Eglise  ; — 60.  Sur  la  prudence 
et  la  charité  sans  lesquelles  il  vous  est  recommandé 
de  ne  pas  vous  mêler  des  projets  de  mariage. 

VII  Décret  lie.  "  Que  les  clercs  ne  se  mêlent 
point  des  affaires  séculières.'' — En  étudiant  ce  décret, 
vous  verrez  que  les  Pères  insistent  sur  la  défense 
faite  aux  clercs  par  les  Saints  Canons  de  se  livrer  au 
commerce,  soit  ouvertement,  soit  d'une  manière  dé- 
guisée, soit  sous  le  nom  d'un  autre,  ou  à  des  spécu- 
lations financières  ; — de  prêter  de  l'argent  à  des  taux 
trop  élevés  ; — de  se  livrer  à  des  occupations  trop 
n'ondaines,  à  des  exploitations  de  fermes  qui  absor- 
beraient la  plus  grande  partie  de  leur  temps  ;--d'ac- 
cepter,  sans  le  consentement  de  l'Evêque,  la  charge 
de  procureur,  ou  curateur,  ou  tuteur,  où  exécuteur 
testamentaire  des  laïques,  ainsi  que  toute  place  ve- 
nant du  G-ouvernement  ou  de  l'élection  populaire,  si 
ce  n'est  celle  de  commissaire  d'écoles  ; — enfin,  de  re- 
cevoir des  dépôts  portant  intérêt. 

VIII.  Décret  12e.  "  Du  devoir  du  Clerfçé  à  Té- 
gard  des  élections  politiques" — Tout  en  reconnais- 
sant, N.  C.  C,  que,  lorsqu'il  s'agit  d'élire  des  membres 
pour  le  Parlement,   par  le  vote  desquels  la  foi  et  la 


sûreté  des  catholiques,  aussi  bien  que  les  droits  et  la 
liberté  de  l'Eglise, peuvent  être  mis  en  danger,  le  bien 
de  la  Religion  exige  que  le  Clergé  voie  à  T;e  que  cette 
charge  ne  soit  confiée  qu'à  des  hommes  probes  et 
qui  ne  soient  pas  des  ennemis  de  la  religion  catholi- 
que, cependant  les  Pères  de  notre  6e.  Concile  recom- 
mandent à  tous  les  prêtres  de  ne  s'en  mêler  qu'en 
dehors  des  églises,  san»  bruit,  sans  blesser  la  charité, 
en  obéissant  aux  instructions  conjointes  des  Evêques 
de  cette  province,  en  observant  cette  modération  qui 
convient  si  bien  à  l'état  ecclésiastique,  et  en  laissant 
à  chacun  la  liberté  de  son  opinion  sur  les  choses  dou- 
teuses. 

IX.  Décret  13e.  "  Des  parrains  dans  la  Confirma- 
tion."— Nous  espérons  que  chacun  de  vous,  N.  C.  C, 
sera  plus  exact  qu«  jamais  à  bien  tenir  le  registre 
des  confirmés  selon  les  règles  du  Rituel  Romain,  à 
y  inscrire  les  noms  des  parrains  des  garçons,  et  des 
marraines  des  filles,  et  à  instruire  les  fidèles  de  l'em- 
pêchement de  parenté  spirituelle. 

X.  Décret  14e.  "Des  honoraires  de  messes." — 
Veuillez  bien  lire  attentivement  ce  décret  tout  entier, 
et  remarquer  en  particulier  ce  qui  est  dit  de  l'accep. 
tation  de  fondations  de  messes,  et  du  cahier  d'inten- 
tions que  chacun  doit  tenir. 

XI.  Décret  15e.  "Des  retraites  parroissiales." — 
Après  avoir  prescrit  de  ne  pas  faire  donner  ces  saints 
exercices  dans  chaque  paroisse  ou  mission  plus  sou- 
vent que  tous  les  cinq  ans,  ni  plus  rarement  que  tous 
les  dix  ans,  à  moins  quô  l'Evêque  n'eu  juge  autre- 
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mont,  les  Pères  expliquent  aux  ciirés  ce  qu'il  y  a  à 
liiiro  avant,  pondant,  et  après  la  retraite,  pour  qu'elle 
produise  tous  ses  fruits.  Ne  manquez  pas,  N.  C.  C, 
de  vous  entendre  d'avance  avec  Nous  à  cet  effet,  sur- 
tout pour  l'époque  la  plus  favorable,  et  le  choix  des 
prédicateurs,  comme  le  recommando  notre  3e  Concile 
provincial.  {Décret  VI,  chap.  2,  page  114.) 

XII.  Décret  22e.  "  Ùes  péchés  contre  la  charité  et 
la  justice  dans  les  procès.'' — IjOs  deux  derniers  para- 
graphes de  ce  décret  concernent  particulièrement  les 
prêtres,  qui  doivent  les  bien  étudier  et  s'y  conformer 
dans  l'occasion. 

XIII.  Pour  quelques  autres  des  décrets  dont 
Nous  parlons  dans  notre  Mandement  de  ce  jour.  Nous 
nous  contenterons  d'appeler  votre  sérieuse  attention  : 
—  t.  sur  votre  obligation  d'expliquer  très-souvent 
aux  parents  leurs  devoirs  à  l'égard  de  leurs  enfants  ; 
— 2o.  sur  le  soin  que  les  curés  doivent  prendre  de 
l'éducation  religieuse  des  sourds-muets  ; — 3o.  sur 
l'insistance  avec  laquelle  ils  doivent  porter  tous  les 
fidèles  à  l'esprit  de  pénitence,  et  à  l'observation  plus 
exacte  des  préceptes  du  jeûne  et  de  l'abstinence,  et 
sur  r exemple  que  le  peuple  doit  trouver  en  eux  ppur 
suivre  la  voie  étroite  qui  conduit  à  la  vie  ;-  -4o.  sur 
le  zèle  qu'il  leur  faut  déployer  contre  les  danses  dé- 
fendues, contre  les  fréquentations  dangereuses,  et 
contre  les  ravages  de  l'ivrognerie.  Les  Pères  expri- 
ment l'espoir  qu'à  l'avenir,  par  la  grâce  de  Dieu,  on 
verra  dans  les  paroisses  et  missions  autant  d'apôtres 
de  la  tempérance  qu'on  y  compte  de  prêtres  travail- 
lant à  la  vigne  du  Seigneur. 
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XIV.  Le  25e,  Décret  n'a  guère  d'application 
qu'au  confessionnal,  excepté  cependant  par  rapport 
aux  médecins,  qu'il  peut  être  quelquefois  nécessaire 
d'instruire  là-dessus. 

En  terminant,  Nous  ordonnons  à  tous  les  mem- 
bres de  notre  Clergé  de  se  procurer  sans  délai  pour 
leur  propre  compte  nn  exemplaire  du  6e.  Concile 
provincial  de  Québec,  et  d'en  étudier  consciancieuae- 
ment  les  décrets,  ainsi  que  ceux  des  cinq  Conciles  pré- 
cédents. Que  chacun  d'eux  s'efforce  de  répondre  à  la 
sollicitude  des  Evoques  de  notre  province  ecclésiasti- 
que et  de  seconder  leurs  vues  pour  la  sanctification 
du  clergé  et  du  peuple. 

Nous  vous  accordons  bien  affectueusement,  à 
vous,  Nos  Chers  Collaborateurs,  et  aux  fidèles  qui 
TOUS  sont  confiés,  notre  bénédiction  pastorale. 

Quant  à  notre  Mandement  de  ce  jour,  vous  pour- 
rez n'en  commencer  la  lecture  que  le  dimanche  de 
Quasimodo  :  ne  manquez  pas  d'accompagner  cette  lec- 
ture d'explications  convenables.  Sans  cela  le  peaple 
n'en  profitera  guère. 

Donné  à  St  Germain  de  Rimouski,  en  la  fête  de 
St  Joseph,  de  l'année  mil  huit  cent  quatre- vingt-deulc 

t  JEAN,  Ev.  DE  St.  G.  de  Eimouski 

iV.  .B.--I1  y  a  encore  àl'évêché  quelques  exem- 
plaires du  6e.  Concile;  prix  55  centins. 


